
ONZE NOVEMBRE 

 
De folles rafales de vent 
Font s’envoler les feuilles ; 
Les vieilles filent sur le flan, 
Les neuves ne ferment plus l’œil. 
 
Frêles face au vent sifflant 
Sur les branches qui s’effeuillent, 
Elles s’efforcent en souffrant 
D’éviter qu’il les cueille. 
 
Vient enfin le moment 
Où finit leur orgueil : 
Un vilain souffle violent 
Les fracasse en millefeuilles. 
 
A se défendre fièrement 
Comme le firent ses pauvres feuilles, 
L’homme peut avoir enfants 
Plus forts face aux écueils… 
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